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PROBLEMATIQU

la révolte d
'

octobre 1988
,
la ques tion de la jeunes se se pos

de plus en plus d
'

acuit

discours politique sur une jeunes se unique révolutionnaire a cédé l

à un discours acceptant une jeunes se plurielle aux besoins e

van

différentes études réalisées en Algérie , bien que partielle s , ont attir

attention sur la complexité du phénomène jeune s se et sur la difficulté d

leurs aspirations . On peut c iter à ce propos l
'

enquête nationale du

19847 0 ( . S . sur les besoins e t asp irations de la jeunesse en Décembr

du C .R .E . A .D . sur le dispositif d
'

in sertion socioprofe s s ionnelle de la

nesse en 1989 et l
'

étude C . R .E .A .D . C . N . I .A . J . intitulée
"

dynami s atio

des établissements de la jeunes se
"

en Décembr

vote sanction de décembre 199 1 a confirmé une jeuness

qui se caractérise par un rejet total d
'

un ordre établi , incapabl

lui as surer les conditions minimales pour son intégration sociale . L

de l
'

intégration des jeunes es t devenue ,
depui s , un axe prioritair

ris le programme du gouvernemen

ailleurs , bien qu
'

e s timé à 1
,
2 millions , le nombre de chômeurs

officiels ne reflète que très partiellement la réalité sociale des jeune

demandeurs d
'

emploi se déclarent4@ه/ء04ص

,.officiellementaux agences spécialisées pour chercher du travail (O . N .

,.EnquêteMO

existe différents type d
'

approche de la ques tion du chômage don

(1992,.paraissentprépondérantes (Lochet J .

du marché du travail et des politique s d
'

emploi et de-11@ل،

:recrutemen

études centrées sur le chômeur , ses caracténstiques

o - démographiques , et ses stratégies individuelles d
'

insertion sociale e
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présente étude s
'

inscrit dans cette deuxième perspectiv

études qualitatives sur les chômeurs découlent deux thè ses qu

affron tent : la thèse de la
"

dé sociali sation
"

et celle des
"

nouveaux modèle

@

'desocia l i sa tio

première thèse est dominante . Elle tend à démontrer le phénomèn

désocialisation induit par la situation de chômage . L
'

échec de l

par le travail (socialisation tertiaire) serait la conséquence

(logiquede l
'

échec de la socialisation par l
'

école ( soc ialisation secondair

chômage est considéré comme une mise entre parenthèses de la vi

1987 ) . R . Sue ( 1987 ) souligne)
"

même les loisirs sont dé sinvestis pendant la période de chômage , et d

à une sorte de mort sociale plus ou moins provisoir

deuxième thèse voit , dans les stratégies développées par le

pour s
'

adapter à leur situation , de nouveaux modes d

où le travail n
'

occuperait plus la place centrale mais aurait un

beaucoup plus instrumentale (
"

pour gagner du fric
"

) . Les voies d

autoréalisation seraient multiples et polymorphes et le chômage ne serai

,plusincompatible avec le développement de la créativité (Zol

conception du chômage adopte la prem ière thèse qui s
'

articule

autourde",اس@ trois concepts clés : le concept de
"

chômage d
'

exc lu sio
"

conceptس@ d
'

insertion
"

et celui d
'

employabili

chômage d exc lusion a été défini par S . Wuhl ( 1992) comme u

de longue durée par opposition au chômage de courte durée . B ie

la durée de chômage ne conduit pas automatiquement à l
'

inactivit

e@2)4،ملاحس

.lenoyau dur du chômage d
'

exclu sion

:D
'

autres facteurs induisent cependant un risque identique

;(lasuccession de périodes d
'

emplois précaires (chômage récurrent-

la passivité , chez les personnes qui n
'

ont pas effectué de démarche s
-

;récentes de recherche de travai

découragement ou la renonciation chez les personnes qui ont
-

.cherchédu travail et qui n
'

ont en pas trouv

R . Castel ( 199 1 ) , la vulnérabilité se s itue à la conjonction de deu

: la précarité du travail et la fragili té du lien social . Plusieur
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notamment

affaiblissement des liens familiaux e t des lien s entre la famille et le tiss

concept d
'

insertion fait référence au processus d
'

évolution d

individu vers une forme d
'

autonomie dan s la socié té grâce à de

diverses de la collectivité (S . Wuhl
, 1992) . L

'

insertio

nous mène à la notion d
'

in tégratio

insertion professionnelle est ic i appréhendée dans une problématiqu

ensemble renvoyant à l
'

insertion sociale globale de l
'

individu et à s

: insertion familiale
, scolaire puis professionnell

reflète donc un processus continu de socialisation à différente

du développement social de l
'

individu . Ain s i , il existerait une relatio

l
'

itinéraire familial , l
'

itinéraire scolaire et l
'

itinéraire professionne

(1992,-ConinckF . d

notion d
'

employabilité désigne un ensemble de qualités que possède

le chômeur et qui influencent ses chances à trouver un emplo

employabilité est liée à quatre critères : le niveau de qualification ,
l
'

âge ,
l

et la durée de chômag

le niveau de qualification est élevé , plus le chômeur a des chance

trouver un emploi . Plus le chômeur est jeune , plus il lui est difficile d

un emploi qualifié et stable . Les garçons ont plus de chances que le

d
'

obtenir un emploi salarié . Quan t à la durée de chômage , plus elle es

et plus elle est considérée par le s employeurs comme un

aggravante et joue en défaveur du chômeur

.Cinqobjectifs cons tituent la charpente de cette étude

:1er objectif : tracer les différents types d
'

itinéraire dans chaque sphèr

scolaire , professionnelle

.2èmeobjectif : évaluer le lien entre les trois niveaux d
'

itinérair

ou rupture ? Exis te t - il des typologies d
'

insertion ou d

désinsertion sociale

objectif : étudier l
'

impac t du chômage et de sa durée sur la qualité

de la vie sociale et relationnelle du jeune : relations sociales et familiale

du temps libr

-1 9
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objectif : impact du chômage sur la santé physique et psychiqu

l
'

individ

objectif : types de s tratégies individuel les d
'

adaptation sociale et

professionnelle : recherche d
'

un emploi , trava il au noir
,
formatio

.délinquance,et

METHODOLOGI

méthodologie comprend les deux parties : la popu lation d
'

étude e

techniques d
'

investigatio

Populat ion d
'

étud

population d
'

étude est constituée de jeunes hommes en situation d

et résidant dans les quartiers périphériques d
'

Alger . Sa constitutio

es t effectuée à partir de l
'

échantillon cib lé par l
'

é tude quantitative mené

,parun chercheur du CREAD (S . MUSETT

rai son de difficultés de financement , l
'

enquête sur le terrain n
'

a cibl

un échantillon reduit de soixante (60) sujets . Ces personnes ont ét

parmi celles qui ont répondu au questionnaire de l
'

é tud

au vue d
'

une variable essentielle : le degré de qualificatio

C
'

est ainsi que notre échantillon s
'

es t trouvé réparti comme suit

;(Niveau1 : chômeurs du niveau fondamental (primaire et moyen
-

:Niveau 2 : chômeurs du niveau secondaire-

.Niveau3 : chômeurs du niveau supérieur ; diplômé s de l
'

Université-

Tous les sujets sont chômeurs (à la recherche d
'

un emploi) depuis a

un a

degré de qualification renvoie à la notion d
'

employabilité décrit

haut . Ainsi on devrait s
'

attendre à ce que les chômeurs de nivea

soient plus insérés dans la société
, développent des relation

conflictuelles avec leur entourage (famille et amis ) e t soient moin

psychologiquement par leur s ituation de chômag

Technique d
'
inves tiga t io

technique d
'

enquête est l
'

entretien semi - directif en raison de l

qualitative des informations recherchées . En outre
,
l

'

entretien a é t

pour compléter le ques tionnaire utilisé dan s l
'

étude quantitative . Tou

individus cib lés par l
'

entretien ont répondu également au ques tionnair

-1 96-
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guide d
'

entretien a été conçu au tour de neuf thèmes en relation ave

objectifs cités plus haut . Nous allons présenter brièvement ces thème

1 : Itinéra ire scola ir

thème vise à identifier les différents paliers de formation , à e

le degré de réus s ite ou d
'

échec et les rai son s de l
'

interruption de l

Cette dernière information concerne surtout les sujets qui on

l
'

école en 9ème année fondamentale ou en 3ème année secondair

2 : Itinéraire profess ionne

objectif visé est de fixer le parcours professionnel du jeune chômeu

son comportement à 1a recherche d
'

un emp loi et dans son travail . Quel

les emplois déjà occupés et quelles sont les motifs de départ ? S
'

agit
- i

d
'

instabilité de l
'

emploi ou d
'

instabilité du sujet lui - mêm

3 : Ut i l isat ion du dispos it if d
'

emploi des jeune

est l
'

impact du dispositif d
'

emploi des jeune s mis en place par l

? Les jeunes utilisent - ils les c ircuits offic iels pour l

d
'

un emploi ? S i oui avec quels résultats ? S inon , s
'

agit
- il d

'

u

problème d
'

information ou plutôt d
'

un manque de crédibilit

4 : Travai l et valeurs socia le

but est d
'

identifier les valeurs sociales et individuelles les plu

chez le jeune e t de situer la place du travail parmi celles
- c

5 : Rapport à la fami ll

le degré d
'

influence du chômage dans la relation du jeune ave

famille . Le chômage renforce t- il la solidarité familiale ou suscite t - i

rejet et conflits ? Quelles sont les réactions du chômeurs daris ce

différents ca

6 : Projet fami l ial et gestion de la sexuali t

chômage s
'

inscrit parmi les facteurs qui contribuent à prolonger l

et donc à retarder l
'

intégration sociale de l
'

individ

le jeune gère t- il sa sexualité et comment adapte t- il so

familial à cette situation de fait ? Telles sont les questions auxquelle

rubrique tentera de répondr

-1 9
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7 : Chômage et temps l ibr

on parler de temps libre chez le chômeur ? Comment remplit
- i

els types d
'

ac tivité sont pratiqués et dans quels lieux

8 : Projets professionnels

.Typede projets profes sionnels et moyens envi sagé s pour les réalise

devant l
'

imposs ibilité de réaliser le proje t . Ce thème évalue l

de réalisme et les capacités d
'

adap tation du jeune chômeu

9 : Chômage et vécu personne

apprécie l
'

effet du chômage sur la santé phy s ique e t p sychique d

individ

ITINERAIRES , ATTITUDES ET COMPORTEMENT

JEUNE CHOMEU

chapitre reproduit les idées princ ipales qui re ssorten t de l
'

analyse d

des entretiens . Ces idées n
'

ont aucune prétention de représentativit

mais peuvent servir de base à une é tude extensive plu

des attitudes des jeunes chômeurs
,
de leurs comportements e

leurs itinéraire

ITINERAIRE SCOLAIR

moyen : La quasi totalité des individus de l
'

échantillon a é té

ue de l
'

école en 9ème année fondamentale ou avant la 9è AF après u

médiocre caractérisé par des ab sences très fréquentes et de

répétés

promettent de tenter de m ieux réu ssir leursأاس@فمأص@ه/ء

s alors que l
'

autre moitié pense qu
'

el le ne referait pas d
'

études parc

'que
"

ça ne mène à rie

secondaire : La grande majorité a connu l
'

échec au bac après
-

.nsréus siأ

S i c
'

était à refaire , 60% souhaiteraient refaire les études pour mieu

alors que les 40% ne referaient pas d
'

étude parce qu
'

ils considèren

ça ne sert à rie

supérieur : Contrairement aux deux niveaux antérieurs
, qui ont

u un échec relatif dans la scolarité
,
les jeunes du niveau supérieur on

leur cursus scolaire guidé s par une forte motivation pour les études e

niveau d
'

aspiration élevé . Le contac t avec la réalité du chômage est véc

une dure désillusio

-199-
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c
'

était à refaire , 20% d
'

entre eux seulement referaient les même

30% chois iraient des filières qui leur garantiraien t l
'

emploi tandi

ent pas d
'

études parce qu
'

il s sont déçus dans50@5لأ)

.leursattentes et frus trés dans leurs asp iration

quelque soit le niveau de qualification , les mêmes attitudes s

Deux tendances principales émergent : ceux qui voudraien

des études pour m ieux réussir et ceux qui pen sent que les études n

pas l
'

avenir professionnel , e t que ça ne vaut pas la peine de le

كلنةمص@

3 .2 . ITINERAIRE PROFESSIONNE

moyen : Tous les sujets de l
'

échan ti llon disent avoir occupé s

eurs emplois manuels . Les périodes de travail sont courtes (quelque

(...mois)et la nature du travail occasionnelle (ouvrier , revendeur , et

chercher un emploi , deux voies principales sont uti lisées : le

personnelles (famille et amis ) et la prospection personnelle auprè

employeurs éventuel

secondaire : La quasi totalité de s jeunes a occupé des postes

travailleur manuel (ouvrier ou technicien) durant des périodes n

pas six mois . Cette instabilité s
'

explique soit par la hatùr

de l
'

emploi soit par son caractère inintéressant parce qu
'

il n
'

es

à la hauteur des ambitions du jeun

stratégies utilisées pour la recherche d
'

un emploi sont plus variée

pour le niveau précédent : relations personnelles , prospectio

et demandes écrites spontanée s ou en réponse à des annonce

offre d
'

emplo

supérieur : La majorité a exercé des emplois essentiellemen

l
'

enseignement . Les postes occupés sont des postes de vacataires . L

d
'

occupation dépasse rarement six mois

;Les procédés de recherche d
'

emploi sont , par ordre d
'

importanc

personnelles , demandes écrite s spontanées ou suite à une annonc

offre d
'

emploi , démarches personnelles auprès des employeur

-199-
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ATTITUDES RELATIVES AU DISPOSITIF D
'
EMPLOI DE

totalité des jeunes , quelque soit leur niveau d
'

étude s
, déc lare ne pa

de l
'

indemnité accordée aux personnes sans revenu parce qu
'

ell

considérée comme négligeable et dévalorisante

3 1 ، tilisé pour deux raisons"

d
'

information (
"

je ne connai s pas
"

) et scepticisme (
"

je n
'

y crois:

.(11pas

Dans tout le dispositif d
'

emp loi des jeunes seu ls l
'

ONAMO et l
'

AP

quelques fois sollici té s mai s toujours sans ré sultat positif. Les même

signalées plus haut se retrouven t chez tous (manque d
'

informatio

scepticisme) atte s tant du manque d
'

efficacité e t de crédib ilité de

et d
'

emploi des jeunes

LE CHOIX DES VALEUR

1 : Les trois valeurs les plus importantes sont , par ordre : l

travailلمةص@ , l
'

honneur
,
la j u s tice soc i

,Niveau2 : Travail , honneur et prière sont les princ ipales valeurs-

Niveau 3 : On trouve en premier le bonheur, en deuxième position la

e et en troisième position l
'

argent suivi de près par le travail et l

remarque une similitude entre les deux premiers niveaux pour l

des valeurs importantes . Le travail et l
'

honneur sont au s si importan t

l
'

un que pour l
'

autre . Quant au troi s ième niveau
,
il semb le en ruptur

les deux premiers puisque c
'

est le bonheur qui occupe la prem ièr

tandis que la valeur travail ne vient qu
'

en quatrième positio

RAPPORT AU TRAVAIL : REPRESENTATIONS E

1 : pour les jeunes de ce niveau de qualification , le travail es t

abord source de subsistance ; il es t en sui te source de con s idération ; i

enfin l
'

intégration sociale (notamment le mariag

2 : On considère le travail comme indispen sable puisqu
'

il est a
-

Il es t aussi une assurance pour.@ص(

.l'avenir, aucun projet ne peu t se réaliser si on ne travaille pa
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3 : Le travail e s t perçu comme permettan t d
'

abord l
'

équilibre
-

.psychologiqueet la réalisation de soi en suite l
'

au tonomie matériell

que pour les niveaux moyen et secondaire les préoccupation

،
eس@ , stabilitولح

pour le niveau supérieur e l les sont d
'

abord d
'

ordr

(équilibre psychologique , épanouis sement personnel

,Laprofession souhaitée es t en rapport avec le niveau de qualification

,Pourle niveau moyen on aspire à une profe s sion manuelle qualifié

et qui rapporte de l
'

argent telle que mécanicien
, plombier ou peintr

le niveau secondaire
,
c

'

es t le niveau de technicien ou de cadre qu

et ça gagne bien

le niveau supérieur enfin , les aspirations sont à la mesure de

tإلماles dé sirent p l

dans l
'

enseignement alors que les diplômés des filières technique

des postes d
'

ingénieur

,Lesmoyens envisagés pour concrétiser ces projets sont de deux ordres

(notammentpour les deux premiers niveaux : la formation (stage ou étude

les relations (le pis ton) . Les diplômés du niveau 3 comptent , eux ,
surtou

relations

,Plusde la moitié d
'

en tre eux , quelque soit leur degré de qualificatio

de tenter leur chance à l
'

étranger (ém igration) au cas où il

arriveraient pas à réaliser leurs projets professionnels en Algérie . L
'

autr

résignerait , en dernier recours , à faire n
'

importe quel autre travail@3كا@ة

3 . 6 _ LE RAPPORT AUX PAIR

soit le niveau d
'

études , les jeunes fréquentent , en majorité de

chômeur

les deux premiers niveaux ,
un ami doit être

,
avant tout serviable e

Serviable ,
il doi t nous aider , financ ièrement et moralement

, quand o

appel à lui . Fidèle ,
il doit nous soutenir quelle que soit la situation dan

on se trouve . L
'

ami est donc , avant tout , quelqu
'

un d
'

utile sur feqûe

peut compte

les diplômés de l
'

université , on considère que les qualité

d
'

un ami doivent être la piété et la sincérité . La piété , qualit

suppose l
'

assiduité dans la pratique religieuse et la relation à Die

20 1-
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tandis que la sincérité !invoque la pureté dans la re lation à l
'

au tre . Ainsi،

pour cette catégorie de
'

jeunes relation à l
'

autre et re lation à Dieu son

lié

qualités nécessaires à un jeune pour avoir du travai l son

un mé tier) et les*)

ns (avoir du piston) .

'

tandis que pour les deux premiers niveaux c
'

es

qualification qui prime
, pour le troisième niveau ce sont les relations qu

la différence en tre celui qui trouve du travail et celui qui n
'

en trouv

pas

3 .7 . LE RAPPORT A LA FAMILL

au chômage ,
la famille réagit soit par le rejet du jeune inacti

les tensions dans les rapports ,
soit par une attitude d

qui permet au jeune de m ieux supporter sa situatio

la majorité des individus du niveau moyen ,
les relations avec l

sont conflictuelles
,
celle - ci supportant mal l

'

inactivité d
'

un de se

situation ne se retrouve que chez la moitié des jeunes du nivea

alors que l
'

au tre moitié affirme une atti tude familiale d

aux individus du niveau supérieur, ils semblent bénéficier, pou

plupart , de la tolérance et de la compréhension fam iliale

même tendance se retrouve quant au degré d
'

aide que le jeun

recevoir de sa famille dans la recherche d
'

un emploi . Aucune aid

pour la majorité des sujets du niveau 1 ; 50% de ceux du niveau

;perçoivent des tentatives d
'

aide du père ou d
'

un autre membre de la famill

d
'

aide du père ou du frère majoritairement déc larées chez ceux d

nivea

n attendant une occupation profess ionnelle régulière ,
le jeune tente d

un rôle utile dans l
'

organisation fam ilia le . C
'

es t ainsi que la totalit

sujets de notre échantillon
, quelque soit leur niveau , déclare s

'

occupe

courses de la famille et d
'

autres menus travaux : bricolage , garde de l

accueil des invités en l
'

absence du père ,
et

du chômeur sont de trois ordres : le travailلأم،

.lafamille , les ami s،ممز(
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es t le travail au noir qui vient en premier pour le niveau moyen . Pou

niveau secondaire on re trouve la fam ille en premier suivie du travail a

Tandis que pour le niveau supérieur c
'

est la fam i lle qui e s t l

source financ ière ,
ensuite viennent les am is , le travail temporair

vient qu
'

en dernie

il semblerai t que plus le niveau de qualification ou de formatio

jeune e st élevé , plus l
'

attitude familiale e s t positive devant ses difficulté

insertion profes sionnelle : patience , compréhension , aide concrète dins_ l

d
'

un emploi voire aide financ ière . Comme si le diplôme était

.perçupar la famille comme une garantie profes s ionnelle exerçant un effe

sur l
'

anxiété face à l
'

avenir du jeun

degré de tolérance de la famille vis à vis du jeune chômeur serai

intègre et

plus un diplômé univers itaire qu
'

un chômeur sans diplôme . Cett

familiale se re trouve également envers le chômage des jeunes fille

(1996,BELHAOUARI-MUSETT

niveau socio - économique de la famille expliquerait en partie le reje

chômeur . En effet , les chômeurs de faib le niveau de qualification

des fam i lles nécess i teu ses (Hamoudaكا"9ة@لةة

.(1996

,Parailleurs , la théorie des attributions (Heider , 1958 ; Jones et Davi

pourrait consti tuer un cadre explicatif pertinen t des attitude

Les familles de niveau 1 attribueraient la situation de chômage

causes internes , en particulier à l
'

incapaci té du jeune à trouver u

suite à son incapacité à réussir dans les é tudes d
'

où le rejet du fil

En revanche
,
les famille s des niveaux 3 attribueraient cett

situation à des causes externes ( la société) mettant hors de cau se l

studieu

LE PROJET FAMILIA

la représentation du projet familial une idée force revient chez le

des deux premiers niveaux : la traditio

effet , les idées relatives à la famille évoquent l
'

importance de s

valeurs telles que la religion ,
la cohésion familiale ,

l
'

honneur et le respect

,Lacompagne souhaitée doit être une femme d
'

intérieur , une fille de famill

belle et soumis
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asp ire cependant à certains changements par rapport à la famill

origine : plus de solidarité , plus de respect entre les membres et surtout u

d
'

enfants p lus lim ité et un suivi plus sérieux de leur scolarit

âge au mariage es t s itué en tre 28 et 30 an s dans la plupart des ca

des raisons principalement économiques (trouver du travail , faire de

faire un chez soi) et secondairement psychologiques (êtr

mûr pour pouvoir assumer ses respon sabilité

nombre d
'

enfants souhaité se s i tue entre quatre et cinq avec de

plus nombreux que les filles parce que le garçon est perçu comm

héri tier qui perpétue le nom de la fam ille , qui assure sa défen se , qui aide l

dans son rôle économique et qui surveille les fil les . La fille es

comme utile parce qu
'

elle aide la mère dans les tâche

mais elle menace l
'

honneur de la famille e t peut être ainsi un

de problème

niveau 3
,
les avis sont partagé s entre ceux qui veulent fonder un

traditionnelle telle que décrite plus haut et ceux qui aspirent à u

moderne fondé sur l
'

amour et la compréhension mutuelle entr

homme et la femm

femme doit être éduquée et ins truite avan t d
'

être belle , travailleuse e

bonne famille . Dans les changements à effec tuer par rapport à la famil l

origine , il est nécessaire d
'

apporter p lus de modernité (dialogue e

selon les uns et une plus grande pratique religieuse selo

autre

les critères d
'

âge au mariage et de nombre d
'

enfants souhaités , le

sont semblables à ceux des niveaux an térieur

LE RAPPORT A L
'

AUTRE SEX

relations avec l
'

autre sexe sont perçues globalement comm

positives , voire nécessaires par la majorité des chômeurs des niveaux 1 e

qu
'

un petit nombre seulement les trouve dangereuses;

;
Pour passer l

'

envie sexuelle
, quatre possibilités son t proposée

abstinence grâce à la pratique spirituelle (lire le Coran , jeûner) , la tentativ

se faire une copine ,
la masturbation

,
visionner des film s X . Parmi ce

très peu déclarent avoir eu des relations sexuelles avec une femm
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niveau , , ses uu i i ilons sont partagées quant aux re lations avec l
'

autr

entre le nécessaire et le négatif. On re trouve beaucoup les no tions -d

légalitéس@ , de sérieux et de fidél i

tendances égales se des s inen t ne ttemen t quant à la manière d

pour les uns et la،+لما*لأ*لأ

active d
'

une copine pour les au tre s . La plupart affirment n
'

avoi

eu de relations sexuelles avec une femm

LA GESTION DU TEMP

le s jours de semaine
,
deux ac tivi té s principales émergent a

des jeunes des niveaux moyen et secondaire : rechercher un emploi e

les courses pour la famil l

aux ac tivités des chômeurs du niveau supérieur ,
el les

apparaissent comme plus variées mai s centrée s essentiellement sur le loisi

la télévis ion , lire , se promener . La recherche du travail et le

pour la famil le ne viennent qu
'

en dernie

vendredi , les jeunes du niveau 1 fon t du sport , regardent la TV e

au souk , ceux des niveaux 2 et 3 partagent leur temps entre la TV et l

lieux les plus fréquentés sont
, pour les niveaux 1 et 2 le quartie

la maison
,
vient en su ite la ville et la mosquée . Pour le niveau 3 , c

'

est l

qui vient en premier
,
ensuite vient le quartier et la vill

LE VECL J PERSONNE

n
'

est pas dans notre intention de vouloir créer une relation de cause à

effet entre le chômage et la santé qu
'

elle soit physique ou mental

force est de relever que si les jeunes du niveau 3 ne relèvent rie

particulier quant au vécu personne l , la majorité des chômeurs du nivea

et 2 déclarent vivre des perturbations psychologiques et psychosomatique

influent sur leurs comportement

effet , la plupart se plaignent de douleurs gas triques ,
de céphalées e

difficultés respiratoires (bronchites , as thme) . Il s se décrivent égalemen

anxieux et nerveu

bagarres fréquentes qu
'

ils avouent témoignent de la violence d

comportements . Leur besoin d
'

évasion les pousse parfois vers l

d
'

alcool ou de drogue (la zetl
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au chômage ,
ils expriment un fort sentiment de dévalorisation e

injustice qui suscite parfo is la dépres s ion et souvent la révolt

ils attribuen t, dans leur totalité (y compri s les diplômés) ،
l

de cette s ituation malheureu se à la société en général et

(.taten particulier (mauvaise ges tion , pis ton , etc11@س

Conclusio

étude n
'

a aucune pré tention de représentativité . Conçue comm

de l
'

étude quantitative menée par questionnaire ,
elle ne touch

un échantillon assez re streint de jeune s chômeurs . Elle a permi

d
'

approfondir la compréhension du jeune chômeur algérien et d

a jour ses itinéraires , ses tendances ,
ses représenta tions et se

attitudes communes à tous les jeune s chômeurs
, quelque soit leu

niveau de qualification sont les suivante

rapports au dispositif d
'

emp loi de s jeunes mis en place par les

gouvernements successifs depuis 1 989 ,
ils affichent tous de l

'

indifférenc

grand scepticisme et se déclarent non informé s . Ceci confirme le

lim ites se ce dispos iti

sont très nombreux a envisager de recourir a l
'

ém igration ver

Europe pour tenter de trouver un emplo

la famille ,
ils essaient de se rendre utiles de deux manières

ipales : d
'

une part , ils jouent le rôle de substitut du père en Ca

absence de celui- ci ; d
'

autre part , ils se chargent du rôle de coursier pour la

famille rôle qui n
'

est pas négligeable dans un contexte économique difficil

ont comme loisirs communs la télévision et souvent la mosqué

le Vendred

ls attribuent tous la responsabil ité de leur situationولكلاع@

culier . Ce qui@س@"ةمم
ا

ا

le sentiment de frus tration , d
'

injustice et de révolte vis a vis d

politique en plac

ailleurs , l
'

étude a permis d
'

esquis ser une typologie des jeune

en deux grandes catégories : ceux qui ont terminés leurs études e

un diplôme universitaire et ceux qui restent marqués par un

-
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d
'

échec scolaire a quelque niveau que ce so it . Alors que pour le

la situation de chômage apparaît comme un épiphénomène san

conséquence sur leur insertion soc iale ; pour les second
, e lle sembl

un proce ssus précoce de désocialis ation . En effet
,
les jeunes de

primaire et secondaire cumulent le s similarrité

aux diplômés universitaires , ils sont tous les deux marqué

un sentiment d
'

échec scolaire qui , ajou té à une situation d
'

éche

les pousse vers une plus grande marginalisation . Leur

avec la fam ille sont plus souvent conflictue lles en raison de leu

profes sionnelle . De par leurs ac tivi té s , ils sont également engagé

le secteur informel duquel ils tirent leurs ressources financière

sont proches au niveau des valeurs , des représentations liées a

ainsi que de leur rapport à la famille
,
aux amis et à l

'

autre sexe . Leûr

journalières , leurs loisirs e t leurs vécus du chômage son

ils présentent des troubles psychosomatiques , notamment de

de la respiration , de l
'

anxiété et de la nervosité . Ils éprouvent u

de dévalorisation , d
'

injus tice et de révolte qui se traduit parfoi

des comportements violents (bagarre s) ou la recherche de l
'

évasio

(alcool,drogue)
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